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C
’est le combat d’une vie qui 
est enfin récompensé : après 
plusieurs années d’intense 

lobbying auprès du ministère de la 
Culture, Frédéric Sully, arrière-petit-
fils de Mounet-Sully (né Jean-Sully 
Mounet) et vice-président de l’asso-
ciation des Amis de Mounet-Sully et 
de Paul Mounet, vient d’obtenir que 
son illustre aïeul, né à Bergerac en 
février 1841, fasse partie des person-
nalités qui seront commémorées 
un partout en France en 2016. « Il 
était important que le centenaire 
de la disparition de Mounet-Sully, 
mort le 1er mars 1916 à Paris, figure 
dans la liste officielle des commé-
morations nationales, explique Fré-
déric Sully. Le tragédien Mounet-Sul-
ly a fait partie de ces monstres sacrés 
du théâtre classique et romantique 
de la fin du XIXe siècle et du début 
du XXe siècle, et il méritait en cela un 
hommage national. » 

Hommage national qui devrait 
donner lieu à une série d’événe-
ments culturels à Paris mais aussi 
en région. Tandis que La Comédie-
Française, dont Mounet-Sully a été 
un éminent sociétaire de 1874 jus-
qu’à sa mort, réfléchit à la possibili-
té d’organiser une grande soirée de 
théâtre en mémoire du célèbre Ber-
geracois, le 1er mars 2016. La Maison 
de Victor Hugo (à Paris), la Ville 
d’Orange et la mairie du 5e arrondis-
sement de Paris se sont déjà posi-
tionnées plus ou moins officielle-
ment pour accueillir une 

exposition sur le comédien, entre le 
début du printemps et la fin de l’au-
tomne 2016. « Certains projets res-
tent encore à affiner, mais les cho-
ses devraient prendre tournure 
dans les mois qui viennent », se ré-
jouit par avance le vice-président de 
l’association des Amis de Mounet-
Sully et de Paul Mounet, qui réserve 
également une autre surprise aux 
admirateurs de son arrière-grand-
père. 

Un timbre commémoratif ? 
Pour donner plus d’ampleur à la fu-
ture commémoration, Frédéric Sul-
ly a ainsi déposé, courant avril, au-
près de la Commission des 
programmes philatéliques un dos-
sier dans lequel il sollicite l’impres-
sion d’un timbre commémoratif à 

l’effigie de Mounet-Sully. Le descen-
dant du tragédien y suggère la re-
production d’un dessin original de 
l’écrivain Jean Cocteau représentant 
Mounet-Sully au théâtre dans le rôle 
d’Œdipe. « La commission se réuni-
ra en juin, mais il faudra attendre le 
mois de novembre pour savoir si le 
timbre sera bel et bien édité », pré-
cise-t-il. 

Trop peu d’initiatives locales 
D’ici-là, l’arrière-petit-fils de Mounet-
Sully devrait continuer sa croisade 
au nom de l’acteur. À dix mois de la 
date de commémoration officielle, 
il reste beaucoup à faire, y compris 
dans le Bergeracois où le centenaire 
de la mort de Mounet-Sully n’a jus-
qu’ici trouvé que peu d’échos. Mis à 
part l’école Mounet-Sully, de Saint-

Astier, qui planche depuis déjà plu-
sieurs mois sur un projet pédagogi-
que et culturel en lien avec la vie et 
l’œuvre de l’artiste, les initiatives lo-
cales sont en effet encore trop large-
ment balbutiantes. Le nouveau con-
seil du quartier historique des Deux 
rives de Bergerac, présidé par Cathe-
rine Larcher, voudrait élever « un 
carré des illustres » dans les allées du 
jardin Perdoux, où figurerait natu-
rellement Mounet-Sully, mais rien 
n’a encore été acté à ce jour, pas plus 
la forme du monument que son fi-
nancement. « Nous allons y tra-
vailler dans les prochains mois », 
promet Catherine Larcher, qui ne 
désespère pas de voir aboutir en 
2016 ce projet « qui lui tient particu-
lièrement à cœur depuis des an-
nées ».  

Le cours des choses pourrait en 
effet s’accélérer avec l’entrée dans la 
danse du délégué à la culture, Jean-
Charles Gauthier, qui dit clairement 
« vouloir associer Bergerac aux fes-
tivités du centenaire ». « Je trouve 
personnellement très intéressant 
de célébrer localement une person-
nalité aussi emblématique que 
Mounet-Sully », confie l’élu. Voilà au 
moins qui nous changerait un peu 
de Cyrano...

CULTURE Plusieurs 
manifestations sont 
prévues en France  
en 2016. Trop peu 
encore dans la cité

Quel hommage pour le 
Bergeracois Mounet-Sully ?

Né à Bergerac en 1841, le comédien Mounet-Sully est considéré 
comme l’un des monstres sacrés du théâtre classique  
et romantique. Il est mort à Paris en 1916. PHOTO CARJAT
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Piscine. Picquecailloux,  
tél. 05 53 57 10 23. Lundi (grand 
bassin uniquement), de 11 h 30 à 
14 h 30 ; mardi, de 18 h à 21 h 30 ; 
mercredi de 9 h 30 à 11 h 45 (pu-
blic retraité) et de 14 à 18 h ; jeudi 
de 18 h à 21 h 30 ; vendredi (grand 
bassin uniquement), de 11 h 30 à 
14 h 30 ; samedi, de 14 h 30 à 
19 h ; dimanche, de 8 h 30 à 12 h 
(petit bassin, jeux pour enfants ; 
grand bassin, lignes d’eau de 
8 h 30 à 10 h ; de 10 à 12 h, libre). 

Hôpital. 9, avenue Professeur-Al-
bert-Calmette, tél. 05 53 63 88 88.

UTILE

Conférence sur l’économie, à l’auditorium 
Ce soir, à 19 h 30, l’ingénieur agronome Isabelle Delannoy donnera une 
conférence à l’invitation de la Communauté d’agglomération bergeracoise et 
du schéma de cohérence territoriale à l’auditorium François-Mitterrand, sur le 
thème « De nouvelles voies de prospérité pour le Bergeracois ». Gratuit. PHOTO DR

Bergerac

CYRANO 
A essuyé hier quelques violentes 
bourrasques. L’une d’elles a inspiré 
un trait d’humour à un passant. Il a 
glissé avec la personne avec la-
quelle il se trouvait : « C’est un vent 
à décrocher les passages cloutés. » 
Cyrano ignorait l’expression, mais 
l’a trouvée fort plaisante, dans 
cette rue du Périgord, dépourvue 
de ces équipements de sécurité, 
dont les trottoirs manquent sur 
une grande partie de son tracé et 
au bitume fragilisé par l’usure.
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Mounet-Sully ? J’aurais tendance 
à vous dire que c’est le nom d’un 
lieu-dit situé aux alentours de 
Bergerac, mais je ne suis pas ici 
depuis assez longtemps pour 
vous dire où il se localise exacte-
ment. Je ne pense pas qu’il 
s’agisse d’une personne : Mounet 
serait un drôle de prénom pour 
une personne. Je connais en re-
vanche Sully, le personnage histo-
rique qui a vécu à l’époque d’Hen-
ri IV. Cela a un lien avec le 
Mounet-Sully dont vous parlez ?

Je connais, comme probable-
ment beaucoup de Bergeracois, 
le château Mounet-Sully implan-
té à la sortie de Bergerac, sur la 
route de Mussidan. Je me de-
mande d’ailleurs ce qui s’y passe 
depuis la fermeture de la disco-
thèque qui s’y trouvait à une épo-
que. Je ne sais pas exactement qui 
est Mounet-Sully, mais je pense 
que c’est un artiste bergeracois. 
Spontanément, je dirais que c’est 
un peintre, mais je n’en suis pas 
du tout sûre. 

Je ne suis pas originaire de Ber-
gerac, mais je connais le château 
Mounet-Sully, situé à la sortie de 
Bergerac et la rue qui porte le 
même nom. Je pensais que le 
nom de Mounet-Sully avait un 
lien direct avec le Premier minis-
tre d’Henri IV qui s’appelait Sully. 
Je ne savais pas que Mounet-Sully 
était un grand tragédien, mais ef-
fectivement, maintenant que j’en-
tends parler de ce personnage, je 
pense à l’opéra. J’ai déjà dû en en-
tendre vaguement parler.

Je connais le château Mounet-Sul-
ly depuis que je suis enfant. J’ha-
bite dans la périphérie de Bergerac 
et je passe tous les jours devant. 
Plus jeune, j’ai même fréquenté la 
boîte de nuit qui se situait dans 
une aile du château. J’ignorais en 
revanche que Mounet-Sully était le 
nom d’un célèbre comédien ber-
geracois. Je pensais que le nom du 
château Mounet-Sully était direc-
tement lié au lieu-dit où il est bâti, 
comme cela se faisait beaucoup à 
la campagne avant. 

LEUR AVIS Connaissez-vous Mounet-Sully ?

■ Mounet-Sully a donné son nom à 
un château niché dans un bois à la 
sortie de Bergerac, en direction de 
Mussidan. La magnifique bâtisse, 
aujourd’hui en vente, abrite notam-
ment un ancien théâtre où le comé-
dien aimait à répéter ses rôles avant 
de monter sur scène à Paris. Le tra-
gédien y a donné la réplique à son 
amante, l’actrice Sarah Bernhardt, 
qui prenait plaisir à venir séjourner 
régulièrement au château, où se 
pressait à une époque le tout-Paris.

Un célèbre château

■ DÉCLARATIONS DE REVENUS 
Jusqu’au mardi 19 mai, des 
permanences d’information 
destinées aux particuliers sont 
mises en place par les services des 
impôts afin de les aider à remplir 
leur déclaration de revenus. Au 
centre des finances de Bergerac 
(6 bis, rue du Docteur-Simounet), 
c’est le lundi, le mardi, le jeudi et le 
vendredi, de 8 h 30 à 12 heures et 
de 13 h 30 à 16 heures. 

■ LOU CANTOU 
L’association des retraités du 
Bergeracois, Lou Cantou, organise 
plusieurs manifestations jusqu’à la 
fin du mois. Demain : quine, à la 
salle de l’Orangerie à 14 h 30. 
Jeudi 7 : journée des anniversaires, 
à l’Orangerie à 14 h 30. 
Mercredi 13 : journée pêche à 
Queyssac. Mardi 19 : réunion 
concernant les voyages prévus en 
2016 à la salle Pierre-Guichard à 
9 h 30. Mercredi 20 : sortie à 
Cahors (Lot). Mercredi 27 : 
concours de belote, à l’Orangerie à 
14 heures.
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